
PARTICIPATION DE LA FCFA DU CANADA AU SOMMET DE LA FRANCOPHONIE 
À L'ÎLE MAURICE 

La Fédération des communautés francophones et acadienne du Canada a participé au 
Sommet des chefs d'État et de gouvernements des pays ayant en commun l'usage du 
français tenu à l'Île Maurice du 16 au 18 octobre 1993. 

La participation de la FCFA du Canada au cinquième Sommet de la Francophonie 
s'inscrit dans la foulée des recommandations issues du Symposium du monde 
associatif francophone d'Amérique de mars dernier, où les communautés francophones 
et acadiennes du Canada ont clairement démontré leur intérêt et leur capacité à 
contribuer au développement de la francophonie internationale. 

Plus particulièrement, la FCFA du Canada souhaite contribuer davantage au 
développement d'un espace économique francophone et, en ce sens, souhaite un 
rapprochement avec le Comité national canadien du Forum francophone des affaires 
(FFA) et une meilleure représentativité de ses structures. L'expertise développée par le 
mouvement coopératif francophone et acadien du Canada pourrait aussi être mise à 
profit dans plusieurs pays francophones. 

Dans le dossier de l'éducation, bien que les préoccupations ne soient pas du même 
ordre, les difficultés rencontrées par les communautés francophones et acadiennes au 
Canada font d'elles les interlocutrices sensibles aux immenses besoins de plusieurs 
pays d'Afrique à ce chapitre. L'expertise de ces communautés pourrait permettre 
l'amélioration du rendement des systèmes éducatifs, notamment par la production de 
matériel didactique. 

En ce qui a trait aux réseaux universitaires et de recherche, la FCFA du Canada 
souhaite le renforcement des réseaux actuels ainsi que le développement de nouveaux 
réseaux qui pourraient permettre une plus grande accessibilité des communautés 
francophones et acadiennes du Canada aux réseaux d'enseignement postsecondaire et 
de recherche de l'espace scientifique francophone international. 

Également, le réseau des radios communautaires du Canada et la télévision éducative 
constituent des modèles qui sont d'emblée aptes à contribuer à un meilleur 
rayonnement de la réalité francophone, que ce soit ici ou ailleurs. 

Dans le même esprit, la FCFA du Canada est d'avis que TV5 devrait être beaucoup 
plus dynamique et utiliser davantage les nouvelles technologies pour favoriser une plus 
grande interaction entre les différentes communautés de l'espace francophone 
international. 

 

 



La Fédération a aussi profité du Sommet pour faire valoir l'importance de l'Agence de 
coopération culturelle et technique (ACCT) comme principale institution 
intergouvernementale et la Francophonie. Elle croit essentiel que l'on permette à 
l'ACCT de pleinement jouer son rôle de principal acteur de la Francophonie tout en lui 
permettant d'accorder une plus grande attention aux besoins maintes fois exprimés par 
les communautés francophones et acadiennes du Canada, notamment en matière 
d'accessibilité à ses principaux projets et programmes, comme par exemple l'École 
internationale de Bordeaux. 
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